
 Contexte général en Algérie  A Collo 
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L’Algérie est un territoire français depuis la conquête 
de 1830. En 1954, elle correspond à 3 départements.  
L’Algérie est une colonie de peuplement où vivent 1 
million « d’européens » et 9 millions de 
« musulmans ». C’est une société duale, les rôles et 
les places des uns et des autres sont définis. 
Le mouvement nationaliste a pris de l’ampleur après 
1945 ; le gouvernement engage bien des réformes 
mais elles sont combattues par les Européens 
d’Algérie qui refusent dans les faits toute égalité 
réelle avec les musulmans.  

La ville de Collo est une ville de type européen dans 
son urbanisme et son style. La France y a développé 
l’exploitation des mines et de la forêt dont vit la 
population européenne. Les populations 
musulmanes ont été dépossédées d’une partie de 
leur terre et vivent de l’agriculture dans des 
conditions parfois misérables.  
La coexistence des deux populations est tendue 
depuis les manifestations de 1945 et leur répression.  
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Le FLN est né en 1954 en prônant la lutte armée 
pour une indépendance immédiate. Il se radicalise, 
en employant notamment le terrorisme urbain y 
compris contre des civils.  
La France ne veut pas négocier avec le FLN et 
pourchasse ses militants et ses soutiens dans la 
population en employant d’importants moyens 
militaires (bombardements au napalm) et extra-
légaux (tortures).  
L’armée tente de séparer la population du FLN par 
une politique sociale mais celle-ci arrive trop tard car 
la répression massive a poussé la population 
musulmane vers le FLN. Si le FLN perd sur le terrain 
militaire, il gagne sur le terrain de la médiatisation 
internationale car la France est de plus en plus 
condamnée par les autres pays.  
Entre 1956 et 1962, le conflit devient de plus en plus 
meurtrier. En France, la crise politique éclate en 
1958 car une grande partie de l’opinion n’est en fait 
pas d’accord pour la poursuite d’un tel conflit.  
Le Général De Gaulle revient au pouvoir en 1958 et 
s’oriente alors vers l’indépendance de l’Algérie 
malgré l’hostilité des Européens d’Algérie dont une 
partie bascule elle aussi vers le terrorisme (OAS). 

Le FLN est organisé dans le Massif de Collo par 
Youssef Zighoud : en aout 1955, les groupes armés 
du FLN entrainent la population musulmane dans 
une insurrection anti-française réprimée sans 
discernement par la France.  
La France fait comme si la guerre n’avait pas lieu et 
ne veut pas changer la situation. Lors de la visite du 
préfet Papon à Collo, on voit bien que de cérémonie 
du 11 novembre en inauguration d’écoles, les 
autorités françaises font comme si « l’Algérie, c’est 
la France » sans égard pour la population 
musulmane.  
L’armée reprend le contrôle du Massif par des 
opérations de contre-guérilla où elle bénéficie de la 
supériorité des armes, avec des hélicoptères par 
exemple. 
Elle oblige les populations musulmanes à se 
regrouper dans des camps où les conditions de vie 
sont très dures malgré quelques aides comme 
l’ouverture d’écoles sous les efforts de François 
Marquis, un lieutenant appelé, par exemple.    
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L’Algérie devient indépendante en 1962, 1 million de 
pieds-noirs sont rapatriés vers la métropole et 
conservent un souvenir douloureux de cet 
arrachement.  
La France veut maintenir des liens de coopération 
forte avec son ancienne colonie à laquelle elle est 
liée par un si long passé et des intérêts communs. 
Elle lui achète du gaz par exemple à un prix 
avantageux pour l’Algérie et favorise des projets de 
coopération.  
Cette relation est cependant régulièrement 
perturbée par le contentieux mémoriels. En France, 
certains groupes expriment leur nostalgie de 
l’Algérie Française en idéalisant la période coloniale. 
En Algérie, les autorités ou certaines forces 
politiques continuent d’accuser la France et la 
colonisation d’être responsables des échecs 
économiques et sociaux du pays. Ces crispations 
récurrentes empêchent toujours la signature d’un 
Traité d’amitié entre les deux pays.  

La ville de Collo perd sa population européenne, la 
toponymie européenne est parfois changée au profit 
de noms arabes.  
Youssef Zighoud a été tué par l’armée française mais 
il est devenu un symbole de la résistance à la 
colonisation. Il est à ce titre une source de fierté 
réelle pour les algériens. Le FLN et l’armée 
algérienne, qui ont conservé le pouvoir depuis 
l’indépendance de 1962, en ont fait un héros et ils 
utilisent cette figure pour justifier leur pouvoir sur le 
peuple.  
Un ancien appelé, François Marquis, tente de 
comprendre la guerre à laquelle il a participé : il a 
été soldat, a combattu le FLN tout en essayant 
d’aider les populations des camps. 50 ans plus tard, 
il reste attaché à ce pays et à ses habitants et 
continue de penser que, malgré les guerres, les deux 
peuples peuvent échanger.  
 

 


